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Honorine. Elles ont une
excellente intuition.
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« Remettre en question la norme »
Audrey Arnon
audrey.arnon@niort.maville.com

Bême est un lycéen sans
histoire, intégré et aimé.
pourtant, lors de ses devoirs
en classe, il a choisi de ne
pas écrire. Adrien Béal, met-
teur en scène et coauteur de
la pièce, nous livre sa vision
d’une résistance passive,
qui pourrait se révéler bien
plus déstabilisante qu’une
objection argumentée.

pouvez-vous expliquer le titre
de la pièce ?

Adrien Béal : Bême, c’est le
nom du personnage central. Il
s’inspire du héros du roman
L’objecteur, de Michel Vina-
ver, qui nous a donné l’idée de
la pièce. Il raconte l’histoire
d’un objecteur dans l’armée,
Julien Bême, qui un jour, lors
d’un exercice, s’assoit simple-
ment et pose son fusil au sol.
Il refuse d’obéir, sans associer
à son geste aucune revendi-
cation ou aucun discours. « Le
pas de Bême », a de multiples
interprétations. On peut dire
que c’est « le pas de côté » ou
le « pas » du refus.

L’objecteur de votre pièce est
un élève. pourquoi avoir choisi
de vous placer dans un milieu
scolaire ?

L’idée, c’était d’imaginer
une organisation sociale
dans toute sa complexité et
à l’intérieur de laquelle il
puisse y avoir une objection,
c’est-à-dire un individu qui ne
joue pas le jeu, et voir ce que
cela produit chez les autres
membres de cette organisa-
tion. L’école nous semblait
intéressante parce que cha-
cun d’entre nous a un rapport
à l’école et parce que nous,
qui faisons le spectacle, nous
entretenons aussi un rapport
ambigu et complexe avec ce
milieu. À la fois on en recon-
naît la nécessité et en même
temps, on la rejette.

pourquoi ce travail sur le thème
de l’objection ?

Pour moi, il y a un enjeu poli-
tique. On n’a pas travaillé sur

une objection de conscience
mais sur quelqu’un qui ob-
jecte, sans accompagner son
refus d’un discours. c’était le
sujet qui m’intéressait : est-
ce que finalement, quand le
refus est accompagné d’une
revendication, il n’est pas
aussitôt absorbé et intégré
par un système qui accepte
les résistances ? Alors que
quand on ne donne pas
d’explications, il me semble
que c’est plus déstabilisant.
L’autre chose qui m’intéres-
sait, c’est que cette objection
soit une absence d’action et
donc d’événement. Je voulais
trouver comment faire d’une
non-action un événement.

il s’agit d’un processus d’écri-
ture collective, pourquoi cela ?

On voulait écrire à plusieurs
par le plateau de théâtre,
par des improvisations. Par
exemple, je proposais une

situation de jeu aux acteurs
et ils improvisaient. Petit à
petit, on précisait l’impro-
visation jusqu’à ce que l’on
parvienne à l’écrire. Le fait
de faire comme ça, ça permet
de travailler dès le processus
de fabrication sur une mul-
tiplicité de points de vue. Si
j’écrivais directement seul,
j’organiserais artificiellement
la mise en rapport et en conflit
des personnages. comme ce
sont les acteurs qui le font,
c’est sensiblement et intellec-
tuellement les points de vue
de différentes personnes de
manière réelle.

Comment avez-vous progressé
dans le texte ?

Très rapidement, on a trouvé
cette idée de la copie blanche
d’un élève qui n’a pourtant
pas de problèmes apparents.
Puis on a improvisé sur les
conséquences possibles de cet

acte. On a réfléchi à comment
l’entourage du personnage de
Bême pouvait s’approprier,
avec fascination ou rejet, ce
geste. Quelques personnages
sont apparus petit à petit, une
fiction s’est développée. On a
organisé nos improvisations,
c’est un travail empirique :
c’est en avançant qu’on a vu
quelle forme aurait le spec-
tacle.

Quelles sont les particularités
de la mise en scène ?

Un des grands principes, c’est
de disposer le public dans ce
que l’on appelle un « quadri
frontal », c’est-à-dire une
grande aire de jeu vide. Les
spectateurs forment un rec-
tangle autour de cette aire,
les acteurs sont avec eux.
cela place les spectateurs
autour du problème et accen-
tue la multiplicité des regards
autour d’un même problème.
Le but c’est aussi de dé hiérar-
chiser le rapport entre acteurs
et spectateurs. dans ce dis-
positif, il suffit de prendre la
parole pour faire exister une
scène.

dans nos vies d’adultes ac-
tuelles, où peuvent se nicher
les gestes de résistance ?

Un peu partout j’ai l’impres-
sion. Il me semble que tous
les rapports entre un individu
et une organisation sociale,
que ce soit à l’échelle d’une
société, du travail ou d’une
famille sont, par nécessité,
des rapports de normes. Et
à chaque fois qu’il y a une
norme, il y a possibilité de la
remettre en question.

Du lundi 26 au mercredi 29
20 h 30

Le Moulin du Roc
9, boulevard Main

Tarifs : de 10 à 20 euros

« Je voulais faire d’une non-action un événement. »

Martin Colombet

Bio Express

2009 : Premier spectacle de
la compagnie Théâtre déplié
2013 : Première étape de
création du Pas de Bême
mai 2017 : 100ème repré-
sentation du Pas de Bême
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Quand Bême se retire du jeu
Avec humour et finesse, la compagnie Théâtre Déplié met en scène l'objection d'un lycéen ordinaire qui peut
tout faire basculer.

 ZOOM
Avec humour et finesse, la compagnie Théâtre Déplié met en scène l'objection d'un lycéen ordinaire qui peut
tout faire basculer. / theatre déplié/ Martin Colombet

Le Pas de Bême, Compagnie Théâtre Déplié

Un plateau vide. Impossible, avant que leurs voix ne s'élèvent, de distinguer les trois acteurs dissimulés parmi
les spectateurs. Enchaînant les scènes de quelques minutes, s'échangeant les rôles, ils campent sur un
rythme enlevé une histoire minuscule et gigantesque à la fois.

Celle de Bême, un adolescent, sans histoire justement, qui se met à rendre des copies blanches, sidérant
ses proches et ses enseignants. « Quand il rend des contrôles en classe, c'est vide. – Vide de sens ? C'est
creux ? – Il n'écrit pas. Dans toutes les matières. Depuis octobre. Ça fait cinq mois et demi. On le couvre. Je
veux dire, les professeurs lui mettent systématiquement 10. »

Un pas de côté

Professeurs maladroits face à un proviseur furieux, parents anxieux devant le risque de contagion d'une telle
attitude, camarades solidaires ou révoltés par l'injustice, tous s'interrogent, s'affrontent, tremblent, devant ce
pas de côté.

http://www.la-croix.com
http://www.la-croix.com/Culture/Theatre/Quand-Beme-se-retire-du-jeu-2016-03-28-1200749511
http://www.la-croix.com/Culture/Theatre/Quand-Beme-se-retire-du-jeu-2016-03-28-1200749511#imageZoom
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L'écriture des dialogues réserve de troublants effets et de francs éclats de rire, le jeu millimétré impressionne,
tant le voyage d'un rôle à l'autre se fait sans à-coup. Et certaines scènes demeurent, longtemps après la
représentation : la recherche, désespérée et irrésistible, de sujets propres à libérer la plume de Bême – « Faire
son devoir, est-ce un choix ? Qu'est-ce qui en moi me dicte ce que je dois faire ? Le vide. Commenter. » - ; les
rares réponses du lycéen qui jamais ne revendique, jamais ne donne prise ; l'ouverture finale, où il assiste,
de loin, à l'échappée collective née de son silence.

La puissance du retrait

Sans autorité factice, le geste de Bême fait vaciller nos certitudes sur l'obéissance. Héritier du héros de Michel
Vinaver dans son roman L'Objecteur, posant son fusil sans aucun autre discours, peut-être aussi de Bartleby
d'Herman Melville, refusant de recopier certains actes notariés sans jamais s'expliquer autrement que par
cette formule : « I would prefer not to » (« J'aimerais mieux pas »).

Grain de sable, fauteur de trouble sans conscience affichée, c'est au sein de l'école que Bême oppose à
présent la puissance de ne pas faire, la résistance du retrait.

Théâtre Sylvia Monfort à Paris, du 31 mars au 3 avril 2016, www.lemonfort.fr

http://www.la-croix.com
http://www.la-croix.com/Culture/Theatre/Quand-Beme-se-retire-du-jeu-2016-03-28-1200749511
http://www.lemonfort.fr/




























Critique sur Froggy’s delight juin 2014 

 

Création collective de la Compagnie Théâtre Déplié, mise en scène de Adrien Béal, avec 
Charlotte Corman, Etienne Parc et Pierric Plathier. 

Bême est un lycéen, un lycéen de terminale qui a son bac à la fin de l'année. C'est un élève bien 
intégré qui participe mais qui brutalement se retrouve, dans toutes les matières, à ne rendre 
que des copies blanches à ses professeurs. 

Les trois comédiens vont jouer le rôle de Bême, des parents, des professeurs, les autres élèves, 
sans distinction de sexe ou de jouer le même personnage deux fois de suite dans la pièce.  

Dans sa mise en scène, Adrien Béal choisit d'installer les spectateurs autour du plateau et de 
jouer toutes lumières allumées. Au-delà de l'histoire du jeune lycéen, c'est bien la recherche 
d'une mise en situation pour le spectateur qui est ici le véritable propos.  

Charlotte Corman, Etienne Parc et Pierric Plathier sont tous trois excellents, entre naturel 
improvisation, le spectateur n'a plus qu'à se projeter dans ses souvenirs de lycée, son 
expérience professionnelle ou de parent et devient alors partie prenante du spectacle.  

Oui, le spectacle est dans la salle autant que sur le plateau. Il y a les spectateurs qui regardent 
ailleurs, ceux qui se concentrent, ceux qui hochent la tête ou baissent les yeux. Bême doit-il 
être exclu, doit-il être noté d'un 0?  

Avant tout, Bême est un grain de sable dans un système, doit-on le forcer à réintégrer le 
système ou doit-on le laisser vivre en marge de ce système. Il suffit de regarder les spectateurs 
pour avoir une idée des pensées de chacun.  

"Le pas de Bême" est un spectacle qui interroge le spectateur et le met au coeur de son 
dispositif au point d'en faire un véritable élément participatif. Transgressif et réjouissant, avec 
"Le pas de Bême", la Compagnie Théâtre Déplié réussit un coup de maître.  
  
 

Laurent Coudol 
 

 


